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RESUME 
Objectif : Le fonctionnement des rivières Nonhon et Gninhin est impacté négativement par les 
activités agricole et minière pratiquées respectivement à leurs abords. Cette étude ambitionne de 
détecter d’éventuelles perturbations dues à ces pressions anthropiques sur la dynamique de la 
communauté diatomiques sans négliger les caractéristiques propres des rivières Nonhon et 
Gninhin. 
Méthodologie et résultats : La communauté diatomique des rivières Nonhon et Gnihin ont été 
échantillonnés tous les 45 jours d’octobre 2020 à février 2022 sur trois stations suivant deux 
saisons climatiques. L’étude a permis de recenser 31 taxons, 12 genres, 12 familles, 05 ordres et 
02 classes. La rivière Nonhon abrite un peuplement distribué entre deux classes : Mediophyceae 
(08 %) et les Bacillariophyceae (82 %). La rivière Gnihin est caractérisée par la présence d’une 
seule classe les Bacillariophyceae (100%). Les taxons abondants obtenus sont indicateurs de 
milieu perturbé. les valeurs de l’indice de diversité de Shannon, les valeurs de l’indice de pollution 
organique (IPO)  et la teneur en chlorophylle a indiquent une perturbation des deux rivières.  
Conclusion et application des résultats : L’étude a montré que la composition, les valeurs de 
l’indice de diversité de Shannon, les valeurs de l’indice de pollution organique (IPO) et la teneur 
en chlorophylle a des deux rivières étudiées sont liées aux apports terrigènes impactant la qualité 
écologique de ces cours d’eaux. Une sensibilisation aux normes écologiques est donc impérative 
pour la conservation de l’intégrité écologique des deux cours d’eaux. 
Mots-clés : Qualité écologique, Diatomées, Rivières Nonhon et Gnihin, Côte d’Ivoire. 
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ABSTRACT 
Response of diatoms to anthropogenic pressures of agricultural and mining origin: The case 
of the Nonhon and Gnihin rivers in the Cavally catchment (West, Côte d'Ivoire) 
Objective: The functioning of the Nonhon and Gnihin rivers is negatively impacted by the 
agricultural and mining activities carried out respectively around them. This study aims to detect 
possible disturbances due to these anthropogenic pressures on the dynamics of the diatomic 
community without neglecting the specific characteristics of the Nonhon and Gninhin rivers. 
Methodology and results: The diatomic community of the Nonhon and Gnihin rivers were sampled 
every 45 days from October 2020 to February 2022 at three stations following two climatic 
seasons. The study made it possible to identify 31 taxa, 12 genera, 12 families, 5 orders and 2 
classes. The Nonhon River is home to a population distributed between two classes: Mediophyceae 
(08%) and Bacillariophyceae (82%). The Gnihin River is characterized by the presence of a single 
class Bacillariophyceae (100%). The abundant taxa obtained are indicators of a disturbed 
environment. The values of the Shannon diversity index, the values of the Organic Pollution Index 
(IPO) and the chlorophyll content indicated a disturbance of the two rivers. 
Conclusion and application of the results:The study showed that the composition, the Shannon 
diversity index, the Organic Pollution Index (OPI) values and the chlorophyll a content of the two 
rivers studied are linked to the terrigenous inputs impacting the ecological quality of these 
watercourses. Awareness raising is therefore possible for the conservation of the ecological 
integrity of the two water courses. 
Key words: Ecological quality, Diatoms, Physico-chemical parameters, Nonhon and Gnihin 
Rivers; West Ivory Coast. 
 
INTRODUCTION 
La préservation des milieux aquatiques 
naturels est indispensable à la pérennité de tous 
les êtres vivants (Ngom, 2021). En effet, 
l’écosystème aquatique naturel constitue une 
source d’eau indispensable à la vie et de 
protéines d’origine animale facilement 
accessibles pour des classes sociales pauvres et 
moyennes (Martinez-Jauregui et al., 2019). 
Ainsi, les milieux aquatiques attirent et 
concentrent de nombreuses populations pour 
leurs activités qui pourraient être à l’origine du 
stress de ces écosystèmes aquatiques 
(Gassiole, 2015) et en particulier leur 
eutrophisation. L'eutrophisation peut entrainer 
une prolifération rapide des algues et des 
plantes aquatiques. Ce développement 
accéléré est suivie d’un stockage accru de 
matières organiques et l’apparutiond’espèces 
adaptées aux nouveaux changements de  
conditions environnementaux (Campeau & 
Lacoursière, 2020). Dans l’ensemble, la 
dégradation de la qualité de l’eau est un 

problème couramment rencontrée de nos jours 
qui affecte les pays de façon générale. Les 
effets de cette pollution sont traduits par la 
détérioration souvent irréversible de 
l’hydrosystème et une diminution de sa 
ressource  inestimable. La connaissance de 
l'intégrité écologique des cours d'eau est 
réalisée à partir d'organismes aquatiques 
indicateurs (bio-indicateurs). En Côte d’Ivoire, 
particulièrement à l’Ouest, les exigences du 
développement soco-économique ont entrainé 
des pratiques tels que les activités minière et 
agricole qui endommagent fréquemment les 
écosystèmes aquatiques. En effet, le bassin 
versant des rivières Nonhon et Gninhin inclut 
tout le gradient de perturbation liée 
respectivement à l’agriculture et à l’orpaillage 
clandestin. Pourtant, lorsqu’un rejet provenant 
des activités agricole ou minière pollue un 
cours d’eau, la structure de la communauté de 
diatomées se transforme (Campeau & 
Lacoursière, 2020). En effet, ces dernières sont 
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connues comme des organismes jouant un rôle 
important dans les milieux aquatiques, à 
travers la fixation du carbone, l’oxygénation 
des plans d’eau, et comme une source 
importante de nourriture pour les poissons, le 
zooplancton, etc. (Angelier, 2000). Ils 
apportent l’énergie nécessaire à la croissance 
et à la reproduction des poissons adultes et au 
développement de leurs larves (Binet, 1983). 
Malgré l’effet des pressions anthropiques 
d’origine agricole et minière sur les 
écosystèmes aquatiques et l’importance des 
diatomées dans les cours d’eau, très peu 
d’études sur les diatomées ont été effectuées 
sur les cours d’eau de la Côte d’Ivoire. On peut 

citer les travaux de Ouattara (2000), Da (2007), 
Salla (2015) et N’Guessan et al. (2018). 
Aucune étude sur la communauté diatomique 
n’a été encore effectuée dans les rivières 
Nonhon et Gninhin, situées à l’Ouest de la 
Côte d’Ivoire. L’objectif général de cette étude 
est de détecter d’éventuelles perturbations de 
la structure des diatomées due à la pression 
anthropique d’origines agricole et minière dans 
les rivières Nonhon et Gninhin. 
Spécifiquement, il s’agit de réaliser un 
inventaire des diatomées et d’utiliser les 
indices biologique et organique pour 
déterminer l’état écologique des rivières 
Nonhon et Gninhin explorées. 

 
MATERIEL ET METHODES 
 Description du site d’étude : Deux saisons 
(saison sèche et saison pluvieuse) bien 
individualisées influencent la zone d’étude 
constituée des rivières Nonhon et Gninhin. La 
saison sèche ,de novembre à février, est assez 
réduite tandis que celle des pluies ,de mars à 
octobre, avec une valeur élevée des 
précipitations en septembre est plus longue. La 

pression anthropique exercée dans le site 
d’étude est constituée majoritairement par 
l’exploitation agricole et minière (Doffou, 
2019). En fonction de l’accessibilité, du 
gradient amont-aval et de l’influence des 
activités anthropiques, trois points de 
prélèvement ont été retenues au niveau de 
chaque rivière (Figure 1).  

 

 
Figure 1 : Localisation des stations d’échantillonnage des rivières Nonhon (NO1, NO2, NO3) et 
Gnihin (GN1, GN2 et GN3). 
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Echantillonnage, observation et 
identification des diatomées : Les diatomées 
ont été échantillonnées d’octobre 2020 à 
février 2022 tous les 45 jours de 9 heures à 
14heures à partir de deux méthodes : 
qualitative et quantitative selon la Norme NF 
EN 15972 (2011). Une aliquote de 
l’échantillon a été mise entre lame et lamèlle 
puis observée et les diatomées observées ont 
été photographiées et leurs mensurations ont 
été prises au microscope de type Olympus 
BX40. Les travaux de : Krammer & Lange-
Bertalot (1991), Round et al. (1990) et Tomas 
(1995) ont servi à l’identification des différents 
taxons Observés. Les taxons ont été identifiés 
essentiellement selon la classification de Hoek 
et al. (1995) actualisée grâce au site 
https://www.algaebase.org/search/species/. 
Dénombrement des taxons et détermination 
de la biomasse chlorophyllienne :  Au 
laboratoire, le denombrement des taxons a été 
réalisé à l’aide d’un microscope trinoculaire 
inversé à fluorescence IM-3LD4-Optika, à 
l’objectif 40x en utilisant la méthode 
d’Utermöhl (1958) (Norme NF EN 15204, 
Afnor, 2006). La densité (N) a été déterminée 
selon la formule suivante :  
 
 
 
N : Nombre total de cellules comptées pour un 
taxon ;  
a : superficie observée au microscope ;  
C40x :  quantité des champs regardés au 40x ; 
R40x : diamètre du champ au 40x (0,25 mm), 
 A : surface de la coupelle de sédimentation où 
s’agglutinent les cellules (490,8 mm2)  
V : quantité d’échantillon utilisé pour la 
sédimentation  
La biomasse chlorophyllienne a été obtenue à 
partir de la formule de Lorenzen (1967). 
Analyse de données 
Analyse de la structure du peuplement 
diatomique 
Richesse spécifique : C’est la somme globale 
d’espèces obtenues à une station précise et/ou 

à une période spécifique. Cette richesse 
indique également la richesse en espèces dans 
chacune des stations d’étude, en faisant 
abstraction de la variabilité temporelle.  
Evaluation de l’état écologique des cours 
d’eau 
Indice de pollution organique (IPO) : La 
charge organique dans le but de déterminer la 
qualité organique des deux rivières prospectées 
a été évaluée à l’aide de l’Indice de Pollution 
Organique (IPO) de Leclercq (2001). Le calcul 
est basé sur la répartition des valeurs des 
éléments polluants en cinq classes en 
déterminant, à partir de ses propres valeurs 
mésurée, le code de classe qui correspond aux 
différents paramètres en utilisant des données 
moyennes du Tableau 2. L’indice final est la 
moyenne des classes de pollution pour 
l’ensemble des paramètres (Buhungu et al., 
2018). 
IPO = moyenne des codes des 4 paramètres 
:Si 5.0 - 4.6 : pollution organique nulle ; Si 4.5 
- 4.0 : pollution organique faible ; Si 3.9 - 3.0 : 
pollution organique modérée ; Si 2.9 - 2.0 : 
pollution organique forte : Si 1.9 - 1.0 : 
pollution organique très forte (Leclercq, 2001). 
Indice de diversité de Shannon (H’) : Cet 
indice a été utilisé pour donner des 
informations sur la répartition des organismes 
entre les espèces (Sanaa, 2006). Il présente une 
quantité d’informations sur la structure du 
peuplement d’un échantillon donné et sur la 
manière dont les individus sont répartis au sein 
d’un écosystème.  
 Si H est  > 3,0 = « très bon état (eau 
propre) » ; 
Si H  est compris entre 1,0-3,0 = « statut 
modéré (modérément pollué) » ; 
Si H  est  < 1,0 = « mauvais état (fortement 
pollué). 
Indice d’Equitabilité (E) : Cet indice a été 
utilisé afin de donner les informations sur la 
régularité de la distribution des espèces. Elle 
fructue de 0 et 1 et renseigne sur le 
dégréd’organisation d’un peuplement (Dajoz, 
2000). 

D=N/(a/A)XV 
Où a = C40× × (R40×)² × π 

https://www.algaebase.org/search/species/
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 E varie entre 0 et 1. Si E ˂ 0,80, le 
peuplement est dominé par un seul groupe ou 
une seule espèce. Si E ≈ 1, le peuplement est 
équitable. 
Traitements statistiques : La variabilité des 
paramètres biotiques a été étudiée à travers des 
analyses univariées. Le test non paramétrique 

de Kruskall-Wallis a été utilisé pour la 
comparaison des saisons et des stations. Pour 
ces différents tests, deux niveaux de 
significativité (p) sont retenus. La valeur de 
probabilité pour chacun des tests a pour seuil 
de significativité  p < 0,05 L’analyse unvariée 
a été réalisée à l’aide du  logiciel R. servi  

 
RESULTATS 
Etude qualitative des diatomées et mise en 
relief des espèces indicatrices de 
perturbation :  
Un total de 31 taxons a été dénombré dans les 
deux sites repartis en 12 genres, 12 familles, 05 
ordres et 02 classes. Dans l’ensemble des deux 
rivières, la classe des Bacillariophyceae 
prédomine le peuplement diatomique avec 94 
%. La classe des Mediophyceae ne représente 
que 06 % de l’effectif total. Dans la rivière 
Nonhon, le peuplement est distribué entre deux 
classes qui sont les Bacillariophyceae et les 
Mediophyceae. Le tableau 1 indique que les 
Bacillariophyceae constituent la classe qui 
contribue fortement à l’élévation de la richesse 
spécifique (90,48 %). La classe des 
Mediophyceae ne représente que 9,52 % de 
l’effectif total. La rivière Gnihin est 
caractérisée par la présence d’une seule classe 
constituée de Bacillariophyceae (100%). Les 
genres Achnanthes, Surirella, Stenopterobia, 
Gyrosigma, Navicula, Pinnularia (dans la 
rivière Nonhon) et Craticula, Pinnularia, 
Gyrosigma, Achnanthes, Stenopterobia, 
Surirella (dans la rivière Gninhin) montrent les 
fréquences les plus élevées (supérieur à 50 %). 
Les genres Stephanodiscus, Cyclotella, 
Fragilaria, et Pinnularia sont des genres 
spécifiques de la rivière Nonhon. Les taxons 
notamment le Cyclotella meneghiniana, 
Stephanodiscus astraea, Fragilaria 

crotonensis, Pinnularia viridis, présents dans 
la rivière Nonhon ont la particularité de 
supporter la pollution organique. Les taxons 
Ulnaria ulna, Craticula cuspidata, Stauroneis 
anceps, Sellaphora pupula, Pinnularia sp.3, 
Sellaphora pupula var. bacillarioides, 
Encyonema silesiacum, Surirella capronii sont 
les taxons présents uniquement dans la rivière 
Gnihin. Les genres Ulnaria, Craticula, 
Stauroneis, Sellaphora, Pinnularia, 
Sellaphora, Encyonema, Surirella obtenus 
dans la rivière Gnihin sont fréquents dans les 
eaux polluées. Les taxons communs aux deux 
rivières sont Pinnularia brauniana, Pinnularia 
nodosa, Pinnularia sp.1, Pinnularia sp.2, 
Pinnularia sp.4, Pinnularia sp.5, Navicula 
placentula, Gyrosigma acuminatum, 
Gyrosigma sp.1, Gyrosigma sp.2, Achnanthes 
tropica, Stenopterobia intermedia, 
Stenopterobia intermedia, Surirella tenera, 
Surirella sp.1, Surirella sp.2, Placoneis 
elginensis.  Dans l’ensemble des deux milieux 
prospectés, les stations situées en amont des 
rivières Nonhon (NO1) et Gninhin (GN1) 
enregistrent la plus faible richesse 
taxonomique respectivement avec 9 et 13 
taxons.  En revanche, les stations situées en 
aval des rivières (NO3) et Gninhin (GN3) 
présentent la plus grande richesse taxonomique 
avec respectivement 15 et 16 taxons.  

 
 
 
 
Tableau 1 : Répartition des classes de diatomées dans les deux rivières explorées. 

  Nonhon Gninhin 
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Classe de 
diatomées 

Nombre de 
taxons 

Pourcentage 
(%) 

Nombre de 
taxons 

Pourcentage 
(%) 

Bacillariophyceae 19 90.48 26 100 
Mediophyceae 2 9.52 0 0 

Total 21 100 26 100 
 
Etude quantitative de la communauté 
diatomique : La variation spatio-saisonnière 
de la densité absolue des diatomées des rivières 
Nonhon et Gninhin est présentée par la figure 
2. Dans l’ensemble des deux rivières, la densité 
varie entre 18 105 Cell/L et 40 105 Cell/L dans 
la rivière Nonhon et entre 30 105 et 126 105 

Cell/L dans la rivière Gninhin. Ces valeurs 
extrêmes sont observées respectivement durant 
les saisons des pluies et sèche dans la rivière 
Nonhon et pendant les saisons sèche et des 
pluies dans la rivière Gninhin à toutes les 
stations. Dans les deux cours d’eau explorés, 
l’on note une nette domination de la classe des 
Bacillariophyceae. Les taxons qui contribuent 
à la poussée des diatomées dans la rivière 
Nonhon (Figure 3) durant la saison sèche sont 
Cyclotella meneghiniana, Pinnularia viridis, 

Pinnularia sp.2, Pinnularia sp.4, Navicula 
placentula, Gyrosigma acuminatum, 
Gyrosigma sp.1, Gyrosigma sp.2, 
Stenopterobia intermedia, Stenopterobia 
intermedia, Surirella sp.2, Surirella sp.3. Dans 
la rivière Gninhin, les taxons responsables 
(Figure 3) de la dominance pendant la saison 
des pluies sont Craticula cuspidatant, 
Craticula cuspidata, Sellaphora pupula, 
Pinnularia brauniana, Gyrosigma 
acuminatum, Gyrosigma sp.1, Gyrosigma 
sp.2, Encyonema silesiacum, Stenopterobia 
intermedia, Surirella tenera, Surirella sp.2.  
Dans les deux rivières explorées, aucune 
différence n’a été observée entre les différentes 
stations et saison (test Kruskall-Wallis, P > 
0,05). 

 
  

 
Figure 2 : Densité absolue du peuplement diatomique dans les rivières Nonhon (stations NO1, 
NO2, NO3) et Gninhin (stations GN1, GN2, GN3). 
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Figure 3 : Densité relative des taxons diatomiques dans les rivières Nonhon (NO1, NO2, NO3) et 
Gninhin (GN1, GN2, GN3)  
 
Evaluation de la qualité écologique   
Indice de pollution organique (IPO) : Les 
stations au niveau de la rivière Nonhon sont 
caractérisées par une pollution modérée avec 
des indices qui fluctuent de 3,00 à 3,75. La 
faible valeur est notée aux stations NO2 et 
NO3 respectivement durant la saison sèche et 
la saison des pluies (Tableau 2). En revanche, 
la valeur la plus élevée est enregistrée à la 

station NO3 pendant la saison sèche. La rivière 
Gninhin présente un score compris entre 3,00 
(GN2 et GN3) et 3,50 (GN1) durant la saison 
sèche d'où une pollution organique modérée 
aux stations explorées. Les indices de pollution 
organique peuvent être concluants, du fait que 
l'eau des rivières Nonhon et Gnihin subissent 
une pression modérée d’origine agricole et 
minière respectivement.  

 
Tableau 2 : Indices de pollution organique (IPO) des deux rivières explorées. 

 
 
Indices de diversité de Shannon (H’) et de 
l’Equitabilité (E) : Le Tableau 4 présente les 
distributions spatio-saisonnières des indices de 
structure (indice de diversité de Shannon et 
d’quitabilité) au niveau des rivières Nonhon et 
Gnihin. Dans la rivière Nonhon, les valeurs 
oscillent entre 1,42 et 2,14 (l’indice de 
diversité de Shannon) et entre 0,71 et 0,90 
(l’indice d’Equitablité). Les valeurs extrêmes 
de l’indice de diversité de Shannon sont notées 
durant la saison sèche aux stations NO1 et 
NO3. Les valeurs maximale et minimale de 

l’indice d’Equitablité sont enregistrées 
pendant la saison des pluies respectivement 
aux stations NO2 et NO3. Concernant la 
rivière Gninhin, les valeurs de l’indice de 
diversité de Shannon fluctuent entre 0,73 et 2 
bit/Cell respectivement aux stations GN1 et 
GN2 durant la saison des pluies. Les valeurs de 
l’Equitabilité oscillent entre 0,32 et 0,82 
bit/Cell respectivement aux stations GN1 et 
GN2 pendant la saison sèche. Aucune 
différence significative n’a été observée entre 
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les stations et saisons (test Kruskall-Wallis, P 
> 0,05).  
 
Tableau 3 : Indices de Shannon et d’Equitabilité des deux rivières explorées 

 
 
Biomasse chlorophyllienne : Le Tableau 4 
illustre l’évolution spatio-saisonnière de la 
teneur en chlorophylle a au sein des deux cours 
d’eau étudiés. Dans la rivière Nonhon, les 
faibles (4 µg/L) et forte (47,72 µg/L) valeurs 
sont obtenues aux stations NO3 et NO1 
respectivement durant les saisons sèche et 
pluvieuse. Dans la rivière Gninhin, les valeurs 

minimale (16,48 µg/L) et maximale (95,32 
µg/L) de la teneur en chlorophylle a sont 
notées respectivement aux stations GN3 durant 
la saison sèche et GN2 pendant la saison des 
pluies. Aucune différence significative n’a été 
observée entre les stations et entre les saisons 
(test de Kruskall-Wallis : P > 0,05). 

 
Tableau 4 : Qualité biologique sur la base la biomasse chlorophyllienne des deux rivières 
explorées. 

 
 

Rivières Stations Saisons Indice de Shannon Type de pollution Indice d'Equitabilité Rpartition des taxons

SP 1.87 0,75 Un seul domine 

SS 1.42 0,82 taxons equitablement repartis

SP 1.71 0,71 Un seul domine 

SS 1.42 0,8

 SP 1.74 0,9

 SS 2.14 0,8

SP 0.73 fortement polluée 0,5 Un seul domine 

SS 1.06 0,32 Un seul domine 

SP 2,00 0,80

SS 1.74 0,82

 SP 1.15 0,56 Un seul domine 

 SS 1.35 0,50 Un seul domine 

Nonhon

Gninhin

NO1

NO2

NO3

GN1

GN2

GN3

modérément polluée

taxons equitablement repartis

taxons equitablement repartis

modérément polluée

Rivières Stations Saisons Chl a (µg/L) Type de pollution
SP 47,52
SS 32,37
SP 95,31
SS 25,49
SP 44,25
SS 16,48
SP 47,72
SS 7,34 qualité mediocre
SP 26,03
SS 18,69
SP 19,35
SS 4,00 Bonne qualité

fortement polluée

fortement polluée

NO1

NO2

NO3

Gninhin

GN1

GN2

GN3

Nonhon
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DISCUSSION 
Un total de 31 taxons diatomiques a été 
observé dans les rivières Nonhon (21 taxons) 
et Gnihin (25) repartis en 12 genres, 12 
familles, 05 ordres et 02 classes. La diversité 
taxonomique des diatomées observée n’est pas 
très importante pour des environnements d’eau 
douce lorsqu’on la compare à ceux recensés 
par Salla (2015) dans les rivières Boubo et Mé. 
Dans l’ensemble des deux rivières, les stations 
situées dans la zone amont, stations NO1 et 
GN1 enregistrent la plus faible richesse 
spécifique avec 04 et 09 taxons respectivement 
dans les rivières Nonhon et Gnihin.  En 
revanche, les stations situées en aval NO3 et 
GN3 présentent la plus grande richesse 
spécifique avec 12 et 15 taxons 
respectivement. Cela pourrait s’expliquer par 
la stabilité de la colonne d’eau aux stations 
situées en aval comparativement aux stations 
situées en amont et en position intermédiaire. 
Ce même constat a été fait par Alfinito & 
Lange-Bertalot (2013). Les taxons Cyclotella 
meneghiniana, Stephanodiscus astraea, 
Fragilaria crotonensis, Pinnularia viridis, 
présents dans la rivière Nonhon et les Ulnaria 
ulna, Craticula cuspidata, Stauroneis anceps, 
Sellaphora pupula, Pinnularia sp.3, 
Sellaphora pupula var. bacillarioides, 
Encyonema silesiacum, Surirella capronii 
présents uniquement dans la rivière Gnihin 
sont caractéristiques des eaux perturbées. Ce 
résultat pourrait s’expliquer par les activités 
agricole et minière pratiquées aux abords 
respectivement des rivières Nonhon et Gninhin 
qui impactent leur fonctionnement. Les mêmes 

observations ont été faites par Battarbee et al. 
(2001). Selon ces auteurs, les facteurs tels 
quel’intensité lumineuse, la concentration de 
nutriments, la transparence, le pH, la 
conductivité et le carbone organique dissous 
favoriseraient la prédominance de diatomées 
dans l’eau. Dans la rivière Nonhon, de façon 
générale, les densités sont plus importantes 
durant la saison sèche à toutes les stations. 
Dans les deux rivières, les densités relatives 
indiquent la dominance de ces taxons qui 
colonisent les cours d’eaux dont la pollution 
est modérée s’expliquerait par la pression 
anthropique d’origine agricole exercée aux 
alentours de cette rivière. En effet, le lessivage 
du bassin versant entrainerait un 
enrichissement du milieu en nutriment, ce qui 
favoriserait une perturbation du 
fonctionnement du milieu en entrainant le 
développement des taxons tolérants à la 
pollution dans le milieu. Le même constat a été 
fait par N’Guessan et al. (2018). D’après les 
résultats obtenus, il y a une forte similitude 
entre le développement des taxons tolérants à 
la pollution, l’indice de diversité de Shannon, 
l’indice de pollution organique (IPO) et les 
valeurs de la concentration de la chlorophylle 
a qui montre qu’il existe une pollution 
modérée dans la rivière Nonhon. Cette 
pollution modérée, montrée par nos résultats 
est due au fait qu’aux abords de ces cours d’eau 
s’exercent des activités agricole et minière 
respectivement dans les rivières Nonhon et 
Ginhin.  

 
CONCLUSION ET APPLICATION DES RESULTATS 
La présente étude a permis de connaître 
l’impact de la pression anthropique d’origine 
agricole et minière sur la dynamique des 
diatomées des rivières Nonhon et Gninhin. 
L’inventaire des diatomées a permis de 
recenser 31 taxons, 12 genres, 12 familles, 05 
ordres et 02 classes. Dans la rivière Nonhon, le 
peuplement est distribué entre deux classes qui 

sont les Mediophyceae (08 %) et les 
Bacillariophyceae (82 %). La rivière Gnihin 
est caractérisée par la présence d’une seule 
classe les Bacillariophyceae (100%). Deux 
catégories de communautés ont caractérisé la 
structure diatomique, la communauté du site de 
la zone minière avec des richesses 
taxonomiques élevées puis celle de la zone de 
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production agricole avec des diversités plus 
faibles et une richesse spécifique élevée en 
aval. L’évolution spatio-saisonnière de la 
densité, la biomasse chlorophyllienne, l’indice 
de pollution organique, de diversité de 
Shannon et d’équitabilité démontrent une 

perturbation des eaux des deux rivières 
explorées.  Une sensibilisation est donc 
nécessaire pour la conservation des deux 
écosystèmes aquatiques dans une perspective 
de développement durable. 
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